
Colonel D* J. THOMANN,
pharmaden en chef de VArme'e suisse.

Rapport presente a la Commission Internationale de
standardisation du materiel sanitaire, sur «les expe-
riences faites dans l'armee suisse avec le Vioforme et
les objets de pansement au Vioforme. Etudes sur la
durability et les methodes d 'appreciation du materiel

de pansement au Vioforme ».

En 1888 existaient de'ja, dans le materiel sanitaire
de l'armee suisse, des cartouches de pansement avec
compresses antiseptiques pour les premiers soins aux
blessures. Le principal antiseptique alors en usage,
en m§me temps que l'acide borique et le phe'nol, 6tait
le Iodoforme, employ^ des 1881 en chirurgie par Mosetig.
Les compresses e"taient en gaze iodoform^e a 10 %.
C'est surtout a l'influence de Kocher que l'on doit, des
lors, l'emploi dans l'armee suisse des compresses anti-
septiques pour le premier pansement des plaies. A son
point de vue, le materiel venant en contact avec les
blessures doit avoir une action desinfectante prolon-
ged; sinon le pansement, bientot impre'gne' par le sang
et le liquide secrete par la plaie, devient un veritable milieu
de culture pour les microorganismes. Conrad Brunner
s'est prononc6 dans le me"me sens, et a d6montr6 par de
nombreuses recherches que l'infection des plaies pou-
vait Stre enray^e d'une maniere efficace grace aux
antiseptiques en poudre. Pozzi dit, entre autres : «O'est
done un pansement antiseptique, et non pas seulement
o#eptique, qu'il conviendrait d'appliquer sur le champ de
bataille.» Voir aussi m&lecin-major Amouroux qui di t :
« Le premier pansement de la plaie de guerre reve"t une
importance particuliere en raison de la rapidit6 de dev6-
loppement des germes pathogenes et de la gravity des
associations mierobiennes. II doit chercher a realiser une
disinfection pr^coce et a e>iter toute contamination
secondaire ».
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Le Vioforme.

Les antiseptiques en poudre contenant du iode etaient
consideres comme particulierement efficaces : Iodoforme,
Airol, Isoforme, Vioforme. Une simple compresse asep-
tique n'a qu'une action physique en tant que premier
pansement; une compresse antiseptique agit aussi chi-
miquement. II faut done reconnaitre aux compresses
ayant une action physique et chimique un gros avantage
sur celles n'agissant que physiquement. Et, en guerre,
ce principe est d'autant plus juste que toutes les bles-
sures sont d'emblee plus ou moins infectees. Dans l'armee
suisse, ce principe fondamental concernant les panse-
ments provisoires a toujours ete applique. Les inconve'-
nients du iodoforme, en particulier son odeur et le fait
qu'un objet de pansement impregne de cette substance
n'est pas durable, ont amene le Service de sant6 de
l'armee a chercher des l'annee 1900 un autre antiseptique
en poudre.

Le iodoforme a ete abandonne^ pour les raisons sui-
vantes :

1. Les objets de pansement impr^gnes au iodo-
forme ne sont pas durables, l'antiseptique s'evaporant
assez rapidement a la temperature ordinaire. Le materiel
a pansement d'une armee doit §tre durable, afin de pou-
voir e"tre conserve longtemps en etat d'agir, sa prepa-
ration devant se faire en temps de paix.

2. L'odeur penetrante du iodoforme exclut son
emploi dans les paquets de pansement individuel qui
doivent §tre portes par l'homme;

3. L'apparition de dermatoses dues au iodoforme
et les dangers d'intoxication, en particulier lorsque de
grandes plaies doivent §tre pansees (le iodoforme conte-
nant environ 96 % d'iode);

4. Les objets de pansement iodoforme^ et le iodo-
forme lui-meme ne se laissent que difficilement steriliser,
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Colonel D' J. Thomann.

et seulement avec des precautions speciales, cette subs-
tance etant facilement entrainee par la vapeur d'eau.
Cet inconvenient est particulierement frappant lorsque
la poudre ou une piece de pansement a ete souillee et
n'a pu 6tre remplac^e. D'autre part, on a pu prouver
que certaines bacteries (me"me pathogenes) peuvent vivre
en presence de poudre de iodoforme. Cet antiseptique
ne peut done pas etre considere comme sterile.

Nous ne pouvons employer, pour le premier traitement
des blessures, que des objets de pansement impr^gnes
et sterilises. La question du remplacement du iodoforme
comme antiseptique pour les blessures de guerre et sous
forme d'objets de pansement impregnes, a et£ etudi^e
en 1901 par une commission d'experts d^signes speciale-
ment dans ce but. En faisaient partie des me"decins
militaires, des chirurgiens et le rapporteur, en quality
de pharmacien et de chimiste. La commission examina
en premier lieu les produits dont l'action est surtout
due au iode, comme e'est le cas pour l'iodoforme.

Elle examina, entre autres :
VAirol Roche, derive iodique du Bismuth, l'oxyiodo-

gallate de Bismuth, qui contient 44,5 % d'oxyde de
Bismuth (Bi2O8) et environ 25 % d'iode. Le produit
est bon; mais l'iode s'en separe trop rapidement, detelle
sorte que des intoxications sont a craindre et sont,
du reste, survenues en pratique. D'autre part, l'Airol
et la gaze a l'Airol ne peuvent 6tre sterilises ; ils pre-
sentent done le meme desavantage que le iodoforme, et
ne peuvent, pour cette raison, entrer en ligne de compte.

II en est de me"me avec un autre produit examine :
VAristol Bayer, qui ne peut ©tre sterilise sans se decom-
poser a la temperature n^cessaire pour la sterilisation
des objets de pansement et qui, par consequent, ne peut
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Le Vioforme.

6tre employ^ comme succ6dan6 du iodoforme. L'Aristol
est une combinaison de Thymol et d'iode, le diiodure
de dithymol (Aristol du Thymol) contenant environ
45 % d'iode. Lors de la sterilisation a l'autoclave, il se
decompose. II est du reste d'apres Tavel, un moins bon
bact&ieide que le iodoforme et d'autres preparations
iodees.

A cote" des produits iodes, la commission examina
certains derives du Bismuth, qui etaient et sont encore
employes. Ainsi, le Dermatol, sous gallate basique de
Bismuth contenant environ 50 % d'oxyde de Bismuth
(BPO8).

Les compresses de Dermatol peuvent e"tre st^rilisees;
mais le pouvoir antiseptique de ce produit est faible ;
il ne peut done remplacer le iodoforme.

Le Xirojorme (Tfibromoph6nate de Bismuth) est
meilleur. II se compose d'environ parties 6gales de Tri-
bromoph^nol et d'oxyde de Bismuth. L'action antisep-
tique proviendrait du Tribromophenol, le Bismuth
agissant comme astringent. Le X^roforme et les objets
de pansement xeroform^s peuvent e"tre st6rilis£s a la
vapeur a 110°-120° C. Malgr6 ses avantages, on ne peut
se r^soudre a introduire le Xeroforme a la place du
iodoforme; on voulait, en effet, avoir une substance
antiseptique contenant du iode, l'action de ce dernier
etant plus intense que celle des composes de Bismuth
non iod^s. Du reste, la commission restait un peu scep-
tique a l'egard de ces derniers, a cause du danger d'une
intoxication par le Bismuth.

Apres tous les essais cliniques et chimiques, la com-
mission, conseille"e par le c&ebre chirurgien bernois
de Tavel, se d^cida pour le Vioforme. Get antiseptique,
nouvellement Ianc6 sur le march6, passait pour e"tre
efficace, non toxique, sans odeur, non irritant, pouvant
e"tre sterilise et conservant pendant longtemps ses pro-
prietes. Le Vioforme, chimiquement parlant, est un
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Colonel Dr J. Thomann.

deriv^ de la Quinoline. Deja en 1881, Donat pouvait don-
ner la preuve des proprietes antiseptiques et antipy-
retiques de la quinoline. Des experiences alterieures
permirent de renforcer le pouvoir antiseptique de la
quinoline et de l'oxyquinoline par l'adjonction de iode
et de chlore. Ces travaux menerent a la deeouverte du
Vioforme, l'iodochloroxyquinoline de la Pharmacop6e
helvetique, fabriqu^e a Bale par la SocWte pour l'indus-
trie chimique (Ciba). C'est une poudre jaune-brunatre
contenant environ 40 % d'iode. Sous l'action des secre-
tions des plaies, l'iode se d^gage lentement; de ce fait,
il agit d'une facon plus lente, mais moins violente. A
cette action s'ajoute encore l'effet bactericide de l'oxy-
quinoline chloruree.

Ce sont les raisons qui ont pousse nombre de chirur-
giens competents a designer le Vioforme comme le meil-
leur succ6dan6 de l'lodoforme. Les recherches bacterio-
logiques et cliniques de von Tavel et d'autres auteurs
apporterent pratiquement la confirmation de ces faits.
Tavel conclut que la preference doit e"tre donn£e a la
derniere des trois substances qu'il avait examinees :
Iodoforme, Loretin, Vioforme. La Loretin est aussi
un derive de la quinoline : acide iodoxyquinoline sul-
fonique.

D'autres chirurgiens, nombreux, de Suisse, d'Alle-
magne, de France et d'autres pays encore, se sont pro-
nonces en faveur de la remarquable efficacite du Vioforme.
Cela nous entrainerait trop loin d'enum6rer tous ces tra-
vaux. Nous nous contenterons de citer les exemples
suivants : G. Piquand : « Le Vioforme est un antiseptique
energique d'usage commode, constituant le meilleur succe-
dane de l'lodoforme, auquel il nous semble preferable.
II est beaucoup moins toxique que l'iodoforme et que la
plupart de ses succedanes, et peut 6tre employe a tres
fortes doses sans inconvenient». Conrad Brunner (Zurich)
et von Gonzenbach (Zurich), travaillant ensemble, ont
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Le Vioforme.

confirme l'action bact6ricide du Vioforme. Dans des
cas de blessures infectees par de la terre, le vioforme a
retarde l'infection non seulement des germes pyogenes
mais aussi des anaerobies. Von Tavel et un grand nombre
de chirurgiens ont determine^ le peu de toxicite du Vio-
forme, ce qui donne a ce produit un tres grand avantage
sur le Iodoforme et la Loretin. Les grandes experiences
cliniques en Suisse qui remontent jusqu'a 1900 sont
tres favorables et tres probantes.

Dernierement, le chirurgien polonais A. Klesk de Cra-
covie a etudW le Vioforme au point de vue clinique.
H declare que cette substance occupe la premiere place
parmi les produits iodures : Iodoforme, Airol, Europhen
iodure d'isobutyloxycr^sol avec une teneur d'environ
28 % d'iode), iodol (Tetrajodpyrol). A remarquer aussi
l'action desodorisante remarquable du Vioforme, qui
manque totalement, par exemple, au Xeroforme. Plu-
sieurs auteurs attirent, en outre, l'attention sur le pou-
voir hemostatique du Vioforme.

Les propri^tes physiques et chimiques de ce produit
ont ete recherch^es par le rapporteur avec les resultats
suivants :

Le Vioforme n'est altere par aucune solution faible
de chlorure de sodium, de Borax ou de soude, m§me
a temperature elevee. II ne se dissout pas dans l'eau;
il n'est que faiblement soluble dans d'autres liquides.
Par exemple, le Vioforme se dissout dans :

43 parties d'esprit de vin bouillant,
128 parties de chloroforme,
170 parties d'acide acetique froid,
13 parties d'acide acetique bouillant.

II modifie sa couleur sous l'action de la lumiere et sous
l'influence de l'air, sans pour cela s'alterer. II supporte
mal la sterilisation a l'air chaud sec. A partir de 100° C,
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Colonel Dr J. Thomann.

il perd de son poids ; vers 110°-140°C., il suinte ; aux envi-
rons de 170° C, il fond. Mais il peut e"tre sterilise sans
prejudice a la vapeur fluente d'environ 100° C, dans
des vases bien clos.

Par contre, les objets de pansement vioforme's peuvent
e"tre, sans dommage, sterilises a la vapeur sous pression
et a une temperature de 110°-115° 0. pendant 20 mi-
nutes, line perte sensible de Vioforme n'est pas a
craindre dans ce mode de faire.

Le Vioforme en substance et les objets de pansement
impr6gn4s au Vioforme ont 6t6 introduits dans l'arm^e
pendant les ann^es 1904 a 1908, conformement aux
propositions de la commission cit6e plus haut. On aban-
donna en me"me temps le iodoforme et les compresses
au iodoforme. On introduisit premierement les paquets
de pansement individuel avec des compresses au Vioforme;
puis successivement les cartouches a pansement au
Vioforme, les compresses au Vioforme et le Vioforme
en poudre. Les objets de pansement vioformes de l'arm^e
suisse contiennent 5 % de Vioforme, c'est-a-dire qu'on
emploie pour l'impregnation 5 gr. de Vioforme pour 95 gr.
de gaze hydrophile. Pour determiner la durability du
Vioforme en poudre et le dosage du Vioforme des objets
de pansement, nous avons introduit des m^thodes
d'examen sp^ciales. La poudre de Vioforme doit etre
conforme aux exigences de la Pharmacop^e helvetique
(Projet pour la nouvelle edition) qui dit :

Poudre jaune-brunatre, presqu'inodore, d'une
saveur rappelant un peu celle du safran : si l'on
chauffe l'iodochloroxyquinoline, il se de"gage des
vapeurs violettes d'iode. Si l'on ajoute une goutte
de perchlorure de fer a une solution alcoolique
tres dilute d'iodochloroxyquinoline, il se produit
une coloration vert-6meraude.
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Le Vioforme.

Le Vioforme suinte vers 160° en foncant de
couleur. Le point de fusion se trouve entre 170°
et 173° C.

L'iodochloroxyquinoline rdpandue sur du papier
bleu de tournesol humide ne doit le faire virer que
tres faiblement au rouge. Si l'on agite 1 decigr. de
vioforme avec 5 cm3 d'eau + 10 gouttes de iodure
de Potasse, le liquide, apres filtration, ne doit pas
etre colors en bleu par 1 cm3 d'une solution d'amidon
(Halogene libre).

3 decigr. d'iodochloroxyquinoline ne doivent pas
laisser de residu appreciable apres calcination.

La purete du Vioforme et son identity sont encore
v&ifiees par un dosage des Halogenes. Dans ce but,
0,2 gr. de Vioforme sont fondus successivement avec un
melange de soude et de potasse. Le produit de fusion
est dissout dans de l'eau, melange en exc^dent avec
une solution % normale de nitrate d'Argent, et acidified
par de l'acide nitrique. Ce liquide est chauffe au bain-
marie pour laisser echapper l'acide nitrique libre qui
pourrait s'y former. L'excedent du nitrate d'Argent
est alors titre au sulfocyanure d'ammonium de la quan-
tite d'argent calcul^e. La th^orie exige 70,69 % d'Argent.

La poudre de Vioforme est conservee dans le materiel
sanitaire de l'arm^e en tubes de celluloide noir, ce qui
exclut une alteration sous l'influence de la lumiere,
de l'air et de l'humidite. La poudre est ainsi conservee
des ann^es durant sans modification, ainsi que l'ont
prouv^ nos tres nombreuses recherches et observations.

Nous avons etudi£ des methodes speciales pour le
controle des objets de pansement impre"gnes au Vio-
forme, c'est-a-dire les compresses au Vioforme des paquets
individuels et tous les autres objets de pansement for-
mes de gaze vioformee, m^thodes qui nous permettent
de verifier la qualite et la durability de ces articles.
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L'examen des objets de pansement vioformes s'^tend
sur la determination :

1. du degre d'humidite,
2. de la teneur en Vioforme,
3. de la sterilite,
4. de la quality de la gaze et de la ouate employees

pour la fabrication des compresses,
5. enfin du pouvoir d'absorption de l'eau (Hydro-

philie) des compresses au Vioforme.

Begre' d'humidiie. — Ces objets de pansement
a 103° ne doivent pas perdre plus de 5 a 6 % de leur poids,
c'est-a-dire avoir plus de 6 % d'humidit6. La teneur
en humidite' est tres importante pour la durability des
objets de pansement, car un degrê  trop eleve" facilite
le deVeloppement de moisissures, reconnaissables a
leur odeur caracteristique. Nous pouvons aussi savoir
ainsi si les objets de pansement ont £t6 suffisamment
s^ch^s apres la sterilisation a la vapeur.

Teneur en Vioforme. — Le Vioforme est totalement
extrait de 2-3 gr. de gaze vioform^e dans un appareil
a extraire de Soxhlet par la quantity necessaire de potasse
caustique demi-normale alcoolique. La solution obtenue
est dilute dans 4 parties d'eau et entierement neutralisee
par l'acide nitrique verse goutte a goutte. Le pr6cipit6
est alors recueilli sur un filtre tare, sech6 au bain-marie
a environ 90° et pes6 apres refroidissement dans le
dessicateur. La gaze vioform^e d^claree a 5 % doit
avoir une teneur de 4,5 a 5,5 % de Vioforme. Une cer-
taine latitude est necessaire, l'impr£gnation de la gaze
ne pouvant se faire d'une fa§on absolument homogene,
et de petites pertes d'antiseptique survenant lors de la
manipulation.

De'termination de la ste'rilite'. — On introduit, dans du
bouillon et de l'agar, des morceaux de la bande de gaze
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Le Vioforme.

aseptique qui fait partie de la cartouche a pansement.
Ces cultures sont observes pendant 2 a 3 jours a la
temperature ordinaire et a 37° C. Aucun microorganisme
ne doit s'y developper, c'est-a-dire le bouillon1 doit
rester clair et aucune colonie apparaltre sur la geiose.
Les compresses vioformees, c'est-a-dire l'autre partie
de la cartouche a pansement, ne peuvent §tre employees
pour ces essais, le Vioforme entravant le developpement
des germes eventuels. II faut done se contenter de consta-
ter la sterility en prenant les echantillons dans la bande
seulement.

Qualite" de la gaze et de Vouate. — La gaze et l'ouate
employees pour les compresses vioformees doivent e"tre
conformes aux exigences de la Pharmacopee helvetique
concernant le nombre de fils par cm2, l'hydrophilie, etc.
On exige pour la gaze 24 fils par cm8 (augmente dans la
nouvelle Pharmacopee a 28). Gaze et ouate jetees dans
de l'eau doivent immediatement s'imbiber et s'enfoncer.

Grace a ces methodes de contrdles nous avons pu
constater la durabilite des objets de pansement au Vio-
forme, ainsi que le prouvent les exemples suivants :

Compresses vioformees
prises dans des pa-
quets individuels de
l'annee 1904

1908

1914
1915

Humidite

4,6 %
4,7 %
4,5 %
5,0 %
4,9 %

Tenew en Sterilite
Vioforme

4,65
4,70
4,80
4,68
4,60

% sterile
/o "

0/ «

/o "0/ „

/o "
/o "

Compresses vioformees
fralchement prepa-
r e s en 1928 4,5 % 4,60 % —

Toutes ces compresses vioformees ont ete examinees
en 1928, done apres qu'elles soient restees en magasin
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Colonel Dr J. Thomann.

durant 14 a 20 ans et plus. La teneur originaire de Vio-
forme 6tait de 4,5 % a 5 %. La st&ilite' n'a pas souffert,
le degr6 d'humidite" n'a pas de"pass£ les limites admises.
Comme ces exemples le prouvent d'une facon concluante,
les objets de pansement vioformes sont conformes,
quant a leur durability, aux qualit6s qu'on exige d'elles
sous tous les rapports. Le fait qu'on n'a pas pu constater
de perte sensible de l'antiseptique actif malgre" la longue
dur^e de conservation, nous semble particulierement
a marquer. Avec ces quality, les objets de pansement
vioforme's sont done bien supe"rieurs aux objets impre"-
gn6s de iodoforme, de sublime" ou de phenol. Ces derniers
perdent r^gulierement, et au bout de peu de temps,
leurs qualites bact^ricides par disparition de la substance
active. La bonne quality et la durability des objets de
pansement vioform6s dependent aussi du mode de fabri-
cation. L'impre'gnation est surtout tres importante.
Une des meilleures fa§ons de proceder est la suivante : on
fait une suspension de Vioforme dans de l'alcool. La gaze,
de quality requise par la Pharmacopee, est alors impre"-
gn6e aussi 6galement que possible au moyen d'appareils
sp^ciaux et s^ch^e rapidement a une temperature de
20° a 30° a l'abri de la lumiere. Nous n'avons aucune
raison de remplacer les objets de pansement au Vio-
forme par autre chose, puisqu'ils n'ont donne lieu a aucuDe
plainte, tant au point de vue de leur durabilite qu'a
celui de leur action clinique. Des produits colorants
organiqueS ont bien e"te" recommande's ces derniers temps
comme antiseptiques pour les plaies ; ainsi la Trypafla-
vine et le Eivanol, de la s^rie des couleurs a l'acridine,
recommand^s par Ehrlicb. et Morgenroth ; puis la Pyoc-
tanine (Violet de m^thyle). Des objets de pansement
peuvent aussi §tre impre"gn£s avec ces produits colorants
qui supportent une sterilisation a la vapeur sous pression
a 110°-115° C. Mais les experiences cliniques faites
avec ces produits colorants antiseptiques ne sont pas telles
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Le Vioforme.

que nous devions abandonner le Vioforme en leur faveur.
Le prix de ces produits est beaucoup plus cher que celui
du Vioforme.

Si la preference doit etre accorded aux compresses
antiseptiques lors de la standardisation du paquet de
pansement individuel, le Vioforme doit e"tre d^sign^
d'apres nos experiences comme l'antiseptique ideal.
La question du prix joue aussi un grand role. Nous avons
examine cette question avec les resultats suivants :

D'apres les donn^es de nos fabriques suisses d'objets
de pansement, le prix d'un paquet individuel conforme
aux exigences de la Commission de standardisation et
avec compresses aseptique.s est d'environ 0 fr. 80
(argent suisse). Le me"me, avec compresse de gaze viofor-
mee a 5 %, 0 fr. 87 (argent suisse). Le paquet individuel
en usage dans l'arme'e suisse (modele actuel) revient a
environ 1 fr. Le m§me, modifie d'apres les donn6es de la
Commission de standardisation, reviendra a 1 fr. 30
(argent suisse). Ces prix sont calcules pour des commandes
en grandes quantites. II est evident que le m§me paquet
individuel achete en petites quantity reviendra plus
cher. Le prix du paquet suisse est sup&ieur parce qu'il
contient un triangle en plus de la cartouche de panse-
ment. D'apres ces donn^es, l'impr^gnation au Vioforme
du paquet individuel standardise augmenterait le prix
de revient de 8,75 %.

Les prix des antiseptiques cit6s dans le travail sont
actuellement les suivants, pour 100 gr. de substance :

Iodoforme 7,70 fr. suisses
Vioforme 13,— fr. suisses
Xeroforme 12,— fr. suisses
Airol 12,50 fr. suisses
Trypaflavine 56,— fr. suisses
Eivanol 65,— fr. suisses
Pyoctanine 10,— fr. suisses
Dermatol 7,— fr. suisses
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Colonel Dr J. Thomann.

Conclusions. — 1) Des chirurgiens de renom comme
Kocher, Tavel, Pozzi, Piquand, C. Brunner et d'autres
considerent qu'a la guerre les pansements provisoires
antiseptiques et en m§me temps ste'rilise's sont infini-
ment pre'fe'rables aux pansements purement aseptiques.

2) Ce principe a e"t6 admis dans Panne1 e suisse pour
le paquet de pansement individuel et les autres objets
de pansement destines au premier traitement des plaies.

3) L'antiseptique employ^ dans ce but doit avoir
une efficacite' suffisante et etre chimiquement stable,
durable et ste"rilisable aux memes conditions que les
objets de pansement (autoclave 110° a 115°). Tl doit 6tre
sans odeur, non toxique et aussi peu nuisible que possible
pour les tissus.

4) Nous pouvons affirmer que le Vioforme remplit
les conditions e'nume're'es sous 3), ce d'apres une expe-
rience s'e"tendant sur plus de 20 anne"es, de l'efficacite"
clinique et de la durability de ce produit et des objets
de-pansement vioforme's.

5) Un paquet individuel standardise" impre'gne' a
5 % de Vioforme est, d'apres nos calculs, de 8,75 % plus
cher que le paquet simplement aseptique.
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